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Chez Thos. Birkett, 115 rue Rideau
tous prix et de toutes les grandeurs ; 1.000 Clochettes Dour sleig 

Venez et voyez par vous-mêmes. 11 fc'-1

turns ri!0Fi:ssi0NKi.u;s !

Jlacionall, .liiicdengall k Belcourt i
KF" A VISpour les sacs <le 250 lbs, et $.‘».55 pour le 

même, en sacs de 100 lbs.
Nous voyons sur nos marché», une assez

tjeux de bas- j des vers, <|ui atteigne en Canada, ce vn 
Si nous voulions l é

après tout, de ce métier aux
cille des partis, lui qui se tient si droit I lune- de Fréchettt

Un livre admirablement édité, à Paris, sur l’axe du vers harmonieux, et. qui : galer, il faudrait réunir les muil N
titre qui appelle l’attention, et, plane librement, volant de ses ailes, au j ces dt

pour nous Canadiens, un nom d’auteur dessus des m aères de chaque jour : Le
poète est un contemplateur, pas du tout.

LA LEGENDE D’UN PEUPLE.

piè
bonne quantité des fruits des pays chauds 
qui se vendent aux prix de gros suivants : 
Oranges Valence en 
en boite $2.25. Flo

ire, nous ne par- 
rendre l’id v nationale

poavec un :s de Patins deviendrions pas
aussi complètement qu’il ne vient de le 

yeux île l’étranger. Ceci

Ontario et <lliel>ee84.25. M.plusieurs fois applaudi.
Notre génération a lu tons les vers de un outil entre les mains fie ceux /pie la 

Louis Fréchette, au jour le jour,et ne s’en passion du moment entraîne. Enveloppé 
nouveau dans sa pensé, il suit le monde du regard,

SCOTTISH ONTAKIt COMPAGNIE MANUFACTURIERE DEfaire, surtout 50. Flo
rida Brights $4 : Citrons Mes- A. Bi:l» m bv. LLM.3,iïSSS‘iiS,lest un grand mérite et doit nous 

amplement. B. B. EDDY & Oie$2.75, Messine 360 .i. >■ 
layers 4i à 5c. figin s, 
jid®ed lrtc. à la boite b 
Côc, pommes évap 
lOic; oignons espagnols, caisse $5.50,

fancy layers 4\c, 
; jkiiii mes sèches

est jamais lassée. Le volume 
recevra le même accueil ; de plus, il comp- sans presque lui obéir. Sa mission est

surtout celle d’un devancier. 11 pense et
O’Cara fc RemonBenjamin Si ..if

tera dans notre bibliothèque nationale au
dessus de ses aînés. Bonaparte n’était pas souffle sur le monde, afin qu 
le premier enfant du notaire d’Ajaccio, qu’on le médite pour plus tard 
mais c’était le plus grand. La littérature les idées sont nées chez les poètes. Lu 
chez l’individu, ne commence pas par des gloire immédiate n est pas faite p 
chefs-d’œufs, les cadets seuls pèsent le Ils sèment., cela suffit. Leur venue

inonde n’est pas calculée dans

AVOCATS. SoLi.ICITKURS; 
NOTAIRE•es 50 lbs (LIMITEE)

DANS I I.S M IM F H’11 II > U1. RI* 
(AINES. Bloc Hny. Sparks, Ottawa, Ont. INCORPOREE EN L’ANNEE 1»*«ETABLIE EN L’ANNEE 1N54.

panier $1.25 ; oignons du Canada au 
ans 10c. avelines HULL, P. Q.uart $3.50, noix p Martin O’Gaka.Il est malheureux île voir le tiers de 

notre population s'emprisonner dans leb (filberts) 8ic, 
manufactures am ricaines le 1U-. par i : McLAbRlX, L. L. B, Mrmulhcturiers et Marchands en Gros de14.Te, noix de G

Le marche' aux fourrages 
ri «mande locale aux 
choix au 100 bottes 
cnndaire $7. •< 7."
$ 10, pour le No 

Le mardi • nn-n 
pourvu de fonds : 
mes à 7 et 8 par cent 

Les valeurs a la bu 
la | assez lourde ; la eut

Banque de Montréal, 2171, Ontari 
du Peuple, 104. MoImoii 11 
tier 81 j, des Marchands N
50, du Commerce 115;
Richelieu et Ont. 4L Chars I il

poids voulu. Ainsi en est-il de M. Fré. 
chette Tel est le rôle,

L
Des promesses, beaucoup de but, devancer le temps 

mouvement, puis des triomphes. A cette 
heure, un succès. Voilà sa carrière.

AVOCAT, Etc. 
urcau : 15) rue Elgin, Ottawa. BOIS DE CHARPENTE

Fortes. Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Eté, Eté, h
turc, un le sait, tend U détruire 1‘ 
au physique et au nuirai, 
faut, celles du Canada suffisuiii a veux qui, 
parmi nous, doivent y travailler.

( lui, on ne saurait trop déplorer que 
tant do Canadiens s’exilent v>

u’il en 1mMilla part do jabeur de ceux-là, car nous l’i
#10. ferra 
f.„u

sommes tous des ouvriers d; 
œuvre humanitaire. p. l ’isi 11 ;iîSi Fréchette s’estSi je place, le triomphe avant le succès 

ne vous en étonnez pas. Tous, nous avons 
eu des triomphes : Marmette, Leinay, politique, c est qu il se sentait Canadien 
Routhier, Legendre, Tassé, Buies, Pro- h Tançais et 
vencher, Gérin Lajoie, Caegrain. Verrenu, chérie. La trempe particulière du politi 
Chauveau, Faucher, Marchand, LeMoinef 
et même moi. Le succès est à venir.

Pour arriver à la réputation durable, il 
faut produire généralement beaucoup et 
sacrifier nombre d’articles, de pièces de­
vers ou de volumes. Les choses se sont 
toujours passées ainsi. Il reste de nous 
un travail sur cinquante ou cent tentati­
ves considérées dans leur temps comme les

plongeant dans 1;trompé une fois AVOCAT. SOLLICITEUR. K Baquets, Planches à laver, licites et Cuisses d’emballage,

Al.l.l METTES •• mi;t,IÎVPIIK ” DB PRKMIEKE (HAUTEil voulait servir •lit de leur pays, 
pour se faire les mercenai 16—1—88—a

McVeity a Hendersonlui a manqué, connue h Lamartine, ont une
Hugo, Béranger et tant d’autres, 
avons-nous été contents de le voir revenir

l.oL'homme
jeune fille, l’adolescent, 1 enfant 
vivent toute l’année, toute leur misérable 
vie, dans un milieu pestilentiel qui les

LOTERIE NATIONALE DE COLONISATIONou.bin.ri
Agii ses dieux et cultiver la muse, ■ l'exclu­

sion de tout autre souci. Les fleuri• buri n - 
les, couronnées, il y a sept ans, par la 
première assemblée de l'univers l’Acado- 
démie française—lui ont ramené la sym­
pathie déjà faussée de nos compa­
triotes. Homme de lettres, ce Canadien 
reconnu en haut lieu, à l’étranger, 
nous faisait honneur. On a dû h 
prendre. Le premier ainsi décoré, i] 
ouvrait le chemin à la jeunesse. Nous 
nous rappelleras cette phrase, que je cite 
ici de mémoire, que trente année parais­
saient avoir consacrée, rendue vraie, 
exacte, parfaitement juste, et qui s« 
trouve aupiurd'hui absurde : “ Le Canada 

saurait produire de poète, influence du 
climat. ” Frechette et moi, nous en avons 
souvent causé. 11 faudra pourtant ouvrir 
la porte de l'académie, disait ce ti 
rai ru ! 11 l’a ouverte et elle reste entre 
baillée : la Légmde d’un l'un pie va d» 
nouveau faire rouler sur leurs gonds 
lieux battants si difficiles a franchir. Vous 
verrez que nu» prédiction se réalisera.

Le livre nouveau est un recueil du 
venirs historiques. Il s'adresse 
bruux jeunes gens, doués du talent de 
réciter des vers, qui se demandent où 
prendre des poésies canadiennes dignes 
d'être débités dans

Sous le patronage de AI. le curé A. I.abelle
Au profit il. i Œuvre îles Sociétés Dioirsames île Colonisation de In province de Québec. 

Fond ce en Juin 1384, sous l'aut mité du l'Acte de Québec, 32 Viet., chap. .'id.

LE NEUVIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

'coiüsh Oniiiiiu Chambers, Ottawa. Ont.:
- Oi o. K. HkmiRhson.Los jeunes personnes, privées de toute 

vigilance, sont exposées à mille dangers, 
et souvent la dégradation morale se joint 
:» la dégradation physique, pour ai 
notre décomposition nationale, Vautre 
côté de la frontière.

La cupidité aveugle s’endurcierait-vllo 
au point d’empécher toute protestation 
contre tt.u industrie excessive

fleur, qui donne en

Pacifique Canadien • 
La Banque Fédvi 

tirais il y a quelque
STEWAliT, CIlIlVSLtli i GOilPillA

i 1 MERCREDI, 15 FEVRIER 1888, A 2 HEURES P.M.
$60,000

} §1.00 le Billet
1 20 cis le Billet

A g lit - pour la Ion
SOLLK ITKUx„fleurs du bon Dieu qui se font peu remar­

quer malgré leur abondance ; formez-en 
un bouquet, on les admirera sous cette 
forme, mieux que si vous nous les drai­
niez à pleines brassées. L’art consiste à 
choisir pour composer le bouquet.

Fréchette sait maintenant faire un choix 
et grouper ses produits en artiste. Non 
pas qu’il ait plus de talent qu’autrefois. 
Il sait mieux travailler, voilà tout, voilà 
l’acquit La verdeur et le feu de sus an­
ciens vers ne se retrouvent pas dans lu 
Légende d’un Peuple. Ce qu’il était en 
écrivant la Découverte du Mississipi, il

ë "Valeur des Lots, -
CONTESTATION D'ELECTION I n»*"* l"* I i w M >(Ki»n Oui.

. - 850,000 
( Gros Lot : I n immeuble de - 5,000lire S1IIIŒ ! Valeur «les I.

K. 11. G'.IItYSLKK
val

w. come - - 810,000 
| Gros Lot : Un immeuble de - 1,0002me Sliltüi ! Valeur des Lots,il'un ciifanl a in

cause (le l'vlvel ion coulent i 
Al.IM*, pour La» al. deu 
certaines_ depo-'tions ;
11 ii elles n’ont u ,s «te lin

de Révision a rei 
mil liil drfuinleiila je Avocat, Sotllcileur. Me.

H rrisn Ontario Ciiamüeus. Ottawa. < NT.nn Ame a la maehlni, et la retire A Illumine.
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I

Itu d- ssivr, |suivant que le dit un poète?
Le cultivateur canadien, libre comme 

l'air des champs, est roi sous lu dôme du 
firmament. Après Dieu, il ne se doit 
qu’à lui-même. La santé\ épâturait son 
visage. La joie et la gaieté ne quit-

tiunnent. La population croit do plus en 
plus forte et nombreuse.

Mais, dans les centres industriels de 
l'étranger, sous la voûte noircie' des ma­
nufactures, il s’étiole comme une plante 
exotique. Une atmosphère viciée cor­
rompt ses poumons. I no hâve, un rachi­
tisme général devient ami partage 
perd cotte civilisation du cœur qui le dis 
tinguait. Le mépris tombe sur lui. 
Canadiens mêmes rougissent du lcui

able "joliinrau, 1U apparaît
les dépositions ell question II 
lue-aux témoins ; il y a preuve posit i vol a ne 
ce sens. Mais, d'apres l'esprit de la loi. 
eel te omission n eut rame |yis la nulliled. s 
dépositions. Les noies du sténographe 
sont censées être les n .tes memes du

Bradley fc Snow I
5OLLlClTEUI.'S i 

SUPREME. NOTAI .1 y
i
|

I

•Sane l'est plus ; il no le sera jamais.
est allée aveu

R. A. Braoi.k
virginité poétique 
l'àge, mats il est en maturité et les pen­
seurs le liront. Quels cou [dots en Ht

stras sa direct ion.i

témoins «l corri_er. a l’occasion.
L liulidrable juge 1 .oranger obser 

nograplie est considère coi 
du juge, Kaire lire la dep 

ic simple ruatiei' 
pas besoin de loi i 
<le s assurer que ces notes 
i • : : mues qiiisi prises par le 

mgraplie sous la direction du juge l'or 
n partie, du dossier. Au reste, en ad 

•liant que la loi exige la lecture des de 
positions aux témoins, le défendeur i 
celte cause ne devait pas demander Ici 

dans les circonstances, mais il pi

l'igt 
il p. Arc n privilège «le rem-

en aucun lumps.Ses bonnes £
GU N DRY & POWELL !més noua écrivions jadis I Aujourd’hui, 

ce n’est plus ça. La mesure dans la peu 
aée et la justesse dans l'allure, nous p.» 
missent plus à propos 
regrette les extases et les exagérations des 

Mais il faut se soumettre

3§A vocal», Solliciienrs, Rtc,au témoin est u 5A O K NTS i'OI 11 IX Cm .!lire au ,|(igi 
sont exactes.Néanmoins, on Unread: 5 rue Sparts.tui late de l'Ilotrl lîu-sill I !

!
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Il

4Arthur XV. Uundrypremiers vers, 
à la dictée des cheveux grisonnants. J'nj 5Il ycercles et nos ï; HDDlilNS, KIDD «V HL i IILKI OIID 1soirées. J’en sais plus d un qui va ap 

prendre par cœur les légendes 
chette. Il n’y a pas d'entretien qui vaillt 

La tondit

tant été rieur et faiseur de chansons que 
la vieillesse mu semble impossible. Elle 
est possible, mes amis : elle s’impose.

agrandissant 
ses moyens d’action. De la facture de 
simples strophes, nous le voyons passer » 
la construction d'ensemble. Il fait un 

i porto une idée générale, do-

AyociiIn. Solliciteur».. Notaire*, etc.
rlcmeni

Des IFré \ait seulement 
sent lues aux témoins.

La motion u etc rejetée et In cause sera 
plaidev la première au prochain terme.

Comté de .11 i**i*q
Révision a aussi rejeté 
•quête civile pour arn 
s la cause de I elect ion

pour la Cour Suprême, le l’a 
le • Dcplll tullioills Rulilics. ele.

tionalité, et se m tamorphoseut un Yanpage do notre histu
nous réveille dès lus premiers mots. Ces 
lignes superbes,ce sont les récits du vieux 
temps ; vos ancêtres ont vécu des senti­
ments que l’écrivain retrace. “ Tout ;

Fréchette s’est sauvé
ARGENT A PRETER—Inutile de répéter que nous nous 

ratissons aux Etats-1 
ligirai qu nous garde autant qu elle peut- 

l'ar la main d’œuvre qu'ils hrarnissent, 
des causes les plus

la re
s;
de" Mis 

lai pour

nanitnile,
jugement

était ex pin

r';i !
livre qui
mniante, absorbante, — une note couvrant

ir le principe j 
cette requête Iles Canadiens sont 

considérables do la prospérité des Etats-
rade de gloire oit vivaient

les rues de toute sa hauteur, -Docteur î^OUIMCette œuvre aura de la dresse di
Un se glorifie mutuellement de posséder 
de telles tradit ions et l'ira à mieux a faire.

tout un c
valeur, Ah 1 je ne me demande pas si la 
France la comprendra ! Nous la saisis 
sons, nous les Canadiens, et c'est suffi­
sant. Si jamais lu (

!
j il< HIRURUIEN DENTISTE

Col u des rues Sussex et Rideau 
OTTAWA

PROVINCE DE (jlEBECPourquoi vont -ils là ? S'i nricbissent- 
ils t Bien moins qu'ici. Ils no recueil­
lent pas en proportion îles sueurs qu'lia 
répandent.. La cherté du vivre emporte 
tout leur gain.

N'auraient-ils pas mieux fuit de coh.-

4 s ilpour égaler les anciens
La f.

ment adoptée d 
drin, style monologue. Très à propos. 
L’clan es£ plus fort, le récit, marche mieux, 
le trait est plus direct, surtout, si 1

Ces pages sont faites pour 
Tel est évidemment le

que Fréchette a principale 
ce livre est l’nlexnn

la français à sa Heures de Bureau>1 VGOG. — Il y a sept roupies de 
meaux qui fréquentent l'école catholi 
de ce x i liage.

A ce propos, remarquons que Mme II 
(migra-, de cette localité, vient de donner 
le jour a son troisième couple de jumeaux.

U XSERVIl.l.I".—Aux dernières assi 
criminelles de Fraserville. ( le urge Rian*
te. pour vol. a .............. a deux
de .peultencior. Marie Dumont, iigve

e pour trois ans a 1 ecoli

ju- j lissa h uvplace dans le inonde, ce 
eflorts do ses enfanta. Les

a grâce aux

Br J. A. FISSIAULTy auront
apporté la compréhension commerciale, 
d autres les influences politiques et diplo- 

classe les dards

CHIRURGIEN DENTISTE
2Ô rue Sparks, vis a vis !«• Russell

Extraction des dents 
Heures tic bit real

!.. i.cite par cœur, 
être déclamées, 
dessein de l'auteur.

matniues, une troisi
de l'esprit. Le tout se ch i liera un jour 
par un total respectable.

On a parlé do l'imitation chez Fréchette, 
C'est vrai, il imite, pas toujours, mais 
enfin quelquefois. Où est le Canadien qui 
n’imite pas I Où est l’écrivain anglais du 
Canada qui ne se glisse dans le monde des 
grands poètes de sa langue I Et d'où pro­
cèdent
leurs grands ancêtres. C’est imiter quel­
qu’un que do planter des choux. Les 
choux n’en sont pas. plus mauvais. Si 
nous avions des salons littéraires, notre

wmm
Chemin deFer du Pacifique

S Mi.x semxim: iiiæ. TuSi nous nous mettions une lu 
à étudier les vers, l'art de les dire, ali ! 
ce serait charmant. Nous sommes déjà 
chanteurs ut. musiciens. Nus salons de­
viendraient dos petits temples du goût.

GEORGE COXans. pour a von 
son, a été en voyé 
de Réforme de L« 

s VNT-.li: X\ 
nom de Pont Vian 
deux ans a rveon- 
près terminé et a i

dire que i 
c'est une co 
de $80,000.

Cil ENIN DE FER
Les a lia ires do la dernière huitaine sont LITOGRAPHE. GRAVEUR.

( LlfllEl i, Kl' MED
Kl i: MeK’AI.IT. “CANADA ATLANTIC”il peine quahfiables, surtout en marchan­

dises sèches et nous éprouvons des era in. 
tes pour un bon nombre à l'approche du

d- tail, les ventes sont faiblés et la rentrée 
des fonds est maigre;

Dans le

N - Le pont connu sous le

11 (lire en 1er. e-t « peu 
été ouvert samedi a la

aux praiis du pays : 
nstruction «pii a dû coûter prés

MM. .1. .1.

M. .r.1.’!.1 ü'.XMes. 
lu

On ne chante pas ces vers : rai les parle. 
Il sont comme un plaidoyer de notre eau- 

milieu du brouhaha dos nations-

TABLE HORAIREn des voyage: 
■'est un des biDans lu gros comme dans le CHS. DESJARDINS 1.A VOIE LA PLUS COUIiTEmêmes auteurs célèbres / De

A O.N I' H AshVHaNC : HT COUKTIKlt
Hotel Russell, No 26 rue Sparks

Iæ8 convois quittent la gare UNION
Par des exemples tirés de notre histoire, 
ils montrent et la vaillance du nos hommes

extkk------

Montreal et OttawaSaint-tli' hel des Saint-
xandve Mesnard. Joseph R 

ID-tn ont etc «i 
-se de Saint Michel des < 

acharnée des lil«

•nt, le commerce des épi­
ne maintient diras la limite de la

'Pour Montreal Trois 
Riyu-rks, QvKrso, 
Saint-Je an, Halifax 
et tous les points a

4.30 A. H. 
8.25 “ 
4.30 1’. M.

Alt. Ills CUIiseillelHcélèbres, et la grandeur de leurs projets. îepré ente la CITIZEN. Aêp. 
Ecu la Vie c des A l iih-nts :

| OUI- plusieurs < 'mill g M- - OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK. 
TOUS LES POINTS A 

L'EST ET AU SUD

des grainsdemande locale. 1 
qui donnait, il y a quelque temps, quel 
que» espérances, est calme ; peut 
mois de février verra-t-..

comme11 y a des sons que j'abhore : pour, uni, 
Malgré moi, j'en mets 
Fréchette a trop d’en.

originalité se manifesterait plus -puissam­
ment. Celui d'entre nous qui rencontre 
une idée neuve ne saurait en causer avec 
personne ; il est réduit à s'isoler et à 
creuser seul le sillon nouveau. Le plus 
souvent, il se décourage et se contente 
d'adopter une forme déjà connue, Alors 
on dit qu'il imite. Dans un milieu qui n’a 
point d'initiative, il se trouve des gens, 
pour réclamer constamment des créations. 
J’admire cos exigences ; elles viennent du

grv I opporat ion 
A l'assemblée suivante■n, tant, dant. 1. lu maire poui qua trie V10,000,000

i iiiiiiifJiiilc.

('a pi Unix réunis

;;;ÜÉ
dans mes vers
Qu’il me pardonne cette irritation, 
ni frappait du pied lorsqu’il arrivait avec 
sa musique italienne sur 
Mozart adorait l'infinitif dans le verbe

sans opposition t Pour K iNGPTON.Peter 
! m-Ro. Toronto. Dk 

troit. Buffalo. Bay 
l itx . Ci.icao< et tous 
lis antres points à

Heur
•nt do céréales, mais c'est dou-

l.cs convois partiront ne la gare de la rue Klg 
comme suit :

TRAIN KPPRESS DE MONTREAL 
n * es TRAIN KX1 UKy.Sseraccor-
<5, VU MsilVIi dam avec 1 ExpressiluGrand 

ion,-1, i utouii pour l’ui.e-t et a .Montréalavec 
. nains Mu . .r ont l'ion • |iour 1 Est et le SuU- 

,8t. arrivant la a 11.30 a. ra.

11.30 I. M. 
11.00 P. M.

I fle Boyaux a incenduSAINTK-TII i:R?'SF I.« baz ir 
Saime riii-rese a! lire beaucoup de moi 
Les recettes sont satisfaisantes. Aussi 
dames et les demoiselles du village n’e 

ni tr 
. ii v

•- il I>e*.|ar«llii*«l<mne
Ionie *i»> ciiile uns niritire- il"a**iirnn<‘v

nlienllimLos beurres et les fromages, maintien­
nent une attitude assez ferme, les froma­
ges particulièrement ; quant aux beurres 
ils sont généralement d'une qualité quj 
laisse à désirer. Un procès qui se dé-, 

ule aujourd’hui devant les tribunaux eu 
preuve suffisante ; les fromages 

tiennent à 12c et 12jc : à Liverpool ils 
font 60s. Od.

Il règne assez d’activité dans le com- 
• des œufs, et l ira cote en gros les 
œufs à 20c la douzaine, et les œufs 

extra frais 25c. Les volailles offrent dan

trais pour notre march 
livre 8A à fljc, les 
oies gr.
lets et poules 7ic à 8j, perdrix à la paire 
50 à 55c, lièvre au couple 18c. Depui 
le 1er janvier, il ne »e prélente pu» .le q,,nii„,s 
chevreuil sur notre marché. bien -u i-ani

A la veille du carême le mouvement du ! |leu dVfeïicit 

poisson parait légèrement plus animé et i que dont ils ont fait preux e vu eo»
, , , , i h-s intérêts de I» ville avant ceuxcotons la grande morue en lirait

$5.75, le poisson blanc du lac Supérieur 
i brl. $1.25 et le saumon de la Colom­

bie anglaise
offre de la morue de Gaspé en boucauts à 
3c la livre.

11 y a assez bonne demande de lard, 
mais les prix sont indécis et paraissent, 
favoriser l'acheteur ; le lard de l'ouest 
fait $10.75, lu canadien mess, $17,60 ; le 
saindoux de l'ouest, en seau, fait $1.85 à 
$1.00. 11 n’est pas hors de propos de
noter qu’une partie du saindoux en seau 
qui nous vient de l’ouest est un composé 
de graisse de porc et d’huile de graine de j |q| yflltf il 11 BlirfJUI till ( AN IDA 
cotonier. La demawde des lards en 
casse est calme à la cote suivante ; par

gin iit m soin

‘‘ïrs! I.v :;! ianvier.'il y a eu grand conceit i LAURLN T DUHAiVtEL
donne par MeIle Tessier, de .Montreal. I i , n m ,ivhr nx-

/ Express local pour AL- 
I MONTK. bUcKINGHAM. 

A HN l'H IOH, B t.N FKEW 
l’FM BROKE, ('H 
River et «u

fPour I’ort A r T h r r.
I M INNll EG, VlCTOlllA.

12.01 MINUIT -i
| nord-ouest du l’aci

T 1111 1 H I Pour Prescott. NewI «VV », ill • ' York et "ous les
3.15 P.M. i ESaST™*’4*

3.30 I*. M. 
12.01 MINCIT !

milSiqifrançais. Boëldieu lie voulait pas de rime 
i. Rèolvs île goût, caprices d'amateurs 

si vous voulez, mais choses à reconnaître. 
Les bons vers ao font en chantant. La 
mélodie guide l'oreillt 
c’est do la musique de mots

Fréchette n’est pas toujours indifférent | 
à ces conditions obligatoires. 11 a surtout j 
la rime riche et la sonorité d’expression. ;

4.50 P.M. jaïïiMMSi. >-»i n. m., >u ra cornant avec Ici i raina -lu 
inouï i unirai ci .lu u nmd Irene peur ll-.si

T'hérèse a été iuau 
-. Toutes les déco

de S
gurtie dimai 

il ions y sont ter 
Il lie reste plus qu'a msl, 

qui aura lieu a la lin de 1V\ 
SAIN 

du mm. .....

Assortiment m pie: lie 
fl ii mnrciiuit' ittàwa. En g

La poésie écrite | mine | ar h- j- is-v. 
• n Ai h.i! i-f ,i n les1er l'orgue, ce M. ^même fond qui déclarait, il y a cinquante 

que la poésie n'était pas compatible Les convois arriveront a 12.30 p.m. et 8.10 p.m 
.le I I h'. >e rac. ord.nn a la gaie la.n.ivunture 
..eu; n-.fl. avec les i rains ne l'r.si e: du Sud. 

i nui- i al,.is Pullman sur les trains de Mont
i n train quittera la gare «lu chemin 

ino.it à 7. «ô II. m. et 4. a A p. nt- -e raceo 
,i x ec 1. s trains î.xpross île Montréal.

ni voudront bien l'i
■

avec notre pays. Qu’il surgisse parmi nous 
un génie transcendant, on lui reprochera 
de n’imiter ni Pierre ni Jacques.

Ainsi, par exemple, le monologue est de- 
mode en France, depuis dix ans;

\T-( A.'IlLi: l u jeune An 
n de John Moses a lui j,: Aux Peinlres et au Public m Général

C’est l’école de Théodore de Banville et i 111,1,1 
de Victor Hugo. Ce que Von dit en ver 1>“ns 1

creux, et en aiiervexmi : 
ha à s'évader. Sans perdre ! 

ii flanqua den.x
le museau et vit. rouler ma tre Martin 

a si > pieds. C'est une des belles captures

K Taptsieiiis, Pe ntares, H; lies, E c
Billets (l'entier parcours, tables horaires, car 

vent êtreCoppée en a fait les premières paroles : 
Coquelin leur a donné le caractèrodu tôle. 
Ne devons - nous pas l'adopter à notre 
tour î Est-ce trop d’imitation que de nous 
régaler des plaisirs intellectuclsdont Paris 
voudrait conserver le monopole f

\PRi:-S DE BOSTON ET NEW YORK 
l IA ROUSE'S POINT 

q A/l ijuittoni Ottawa, gare de la rue 
l.iLU railla i.lgin. arrivant house > l'oint 
ü . up. m. oi se raccordant a uct en iruii 

. • vains fl i Vermont Vein nil et Dclawt 
tld m,, po r 1 1 al et le -ml. ar. n 
: et a .' exv-York a .".OU lu lende

et tout autre renseignement ' 
obtenus au bureau des billets de la
rue Spark*.

doit rendre un certain ronflement, 
douceur de Lamartine paraîtra toujours 
fade. Vil orateur, 
ployer le tambour. Jonc conçois le lan­
gage des vers que dans une lecture a haute 
voix, et alors le son doit rouler et pro­
duire des harmonies dont l’oreille s’ac­
commode
pleins de tout cela 
chestréa que la plupart de nos cotnpusi

Je pose les grandes vitres de chassis 
i Plate Gloss'nt un intérêt secondaire, nous c<> 

• : les dindes a 1; 
oies ordinaires 7c à (lie 

10 a 11c, canards î» à 10c, p ra

poète, doivent eni- ^ quelque J. F. PARKER.
Agent des Billets et «les Passagers de la Cité.\ 11 t es • 111 i

i paies. Iberville nVsr certainement 
lias fle .e nombre. Aux elections «lu 5" jan [ ,
vjer .Ici nier M. J. H- H- Beauregard. N. P.. ! ïiQ • , KlIO ltuleau, 

par acclamation. $i le> 
elles du candidat vlnicni 

ri ter les suf

province de (jnébec 
souffrir de l acrnm

ESTIMATIONS FOURXiEsSUR DEMANDE

r xfl I JOHN SHEPHERD D. McNICOLL.
Agent général des Passagers- 

LUCIUS TURTLE. 
Gérant des Passagers.

attachés auxDe- chars durions lull man sont
-m 1-e Cl. XVa et i l.es pa->ager.s

,xvn pour New-York prendront les Pull- 
■ilm i a.n .xlhans ou.» Roune’s Point.

I.v- iNiieis. les lits et tout autre renaeUne- 
i,i,-nt peuvent ei re obtenus au bureau des billets

( >t i a\va
français, les sou­

venirs de notre histoire et qu’on les ré­
cite dans les réunions, quoi de plus beau I 
Qu'importe que Coppée et Coquelin aient 
créé le genre !

Crémazie faisait plus que de l’imita­
tion—il pastichait résolument. Lisez sa 
chanson des voyageurs, empruntée à Vic­
tor Hugo, et sa promenade des trois 
morte copiée de Théophile Gauthier. Ceci 
dépasse tout ce que Fréchette s’est per-

Rendez en bons a etc du main

W. E. BROWNLos poèmes do Fréchette sont 
ils sont mieux or- Im 

I nU u y en a pas moins 
derniers du sens prati- ux stations.

E. J. ( H AM BERLIN.
Surintendant Uonér

MANUFACTURIER et MaRUllAN

Exceller daiis les lettres n'est presque 
plus possible. Peu de Français figurent 
aujourd'hui au premier rang. Si l’o« en 
compte six, c’est le plus — pour trente- 
six millions d'àmes. Un écrivain Cana. 
dien qui devient l’homme du jour à Paris 
représente trente fois plus de têtes et de 
cœurs vivants qu’un Français dans les 

conditions. J'ai sous les yeux les 
livres qui font la gloire dos cinq ou six 
lauréats de la France artistique. Aucun 

renferme plus de choses solides 
que lu Légende de Fréchette. Le savoir 
faire y est plus apparent, sans doute, 
mais ç’est plutôt lui qui fait passer l'ou­
vrage que le fond même. La phrase est 
sculptée, ciselée, arrangée de mille maniè­
res ; elle ravit par sa perfection ; la pén- char plein $6,î*0 u $7 le 100 lbs, en lots
aée nous arrive embellie du charme d’un de job» $7.25 à $7.40 le 100 lb*.

Vt-elle la force et la N<*us n'avons rien de nouveau à noter OT-pXrivtalre® du “Royal
vigueur native du récit canadien î Non. dans les sucres et les mêlasses ; ces deux Kj^a|^'g sont «rvis à toute heure, à la c -rc. 
C’est trop de petits soins, trop de den- produits sont toujours très fermes avec «yau in 'oiiiopcoa^ei^uMa^iirinieadoncedTin
telles, pas assez de la rude écorce qui est tendance u hausser plutôt qu autrement j VUv9in’< !-hrou xoiteine,champagne et liqu
l’homme, après tout, et que Fr. chette La récolte du riz dans les pays de pro- j ‘’Vv. H'.li.i'Uemeio vient flv.rc mvubl.- neuf, 
pose sur son papier. duction est d’apres certains rapports au- ; ce au îari^I ûor'^Hiü1 ‘“X ,M>

Notre plaisir, à nous qni vivons dans j dessous de la moyenne, les stocks ne sont i,, mrve t riv^ec-t sur hivenue Md 
les livres, c'est de comparer les travaux ! pas remplis outre mesure. Nous cotons j ^'^ti.raùo^ulsex. 
des auteurs. 11 n'est rien, dans l’ordre cette semaine à la hausse

CHAUSSURES EN GROS ! BERCY R. TORD
Agent general des Bassagars.

t ions politiques

G. PHILBERTA transporté son établissement au

No 64. Rt'i ; IlIDEAU TAPISSLRIE !AU TEMISKAHINCh brl. $7.00 11 y
de M. Wall, v pi vie

IMPORTATEURIsidore Despatie
PLATHIEB

141 RUE KING-I4I
Tapisserie île manufacture An­
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca­
nadienne, à des prix 

variant depuis

Fréchette a été contesté. On ne con- 
vide ne

JOSEPH TASSÉ ”

Brochure de 20 pages in,8o
10 et. L'EXEMPLAIRE

TAPISSERIESteste pas celui qui est nul. Un 
se tient pas debout.

Le jour où l'un de ses ouvrages fut cou­
ronné par l’Académie française, il s’opéra 
un revirement subit dans l’opinion do plu- 

Canadiens-Français, touchant le

AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAIS

OTTAWA

four MESSIEURS SEI LLMENT Coin des rues Dalliousie et Saiut- 
* Patrice, Ottawa

mérite littéraire de notre compatriote. Les 
uns s'étaient dit jusqu'alors : “ Il fait des 
vers, tuais c’est un homme politique 
D'autres : “ C est un homme politique, 
mais il fait des vers. ” Le cercle des jeunes

A LOUER 4 Cts LA PIECE EN MONTANT

HOTEL CANADIEN ralliées, ù l'HiMel 
George, ax ec

Do confortables . hnmbres nn 
INTERNATIONALK. 12 et 11 
connexion

PEINTURE.
TAPISSERIES.

PEINTURES PREPAREE

de puis assurer que meu as­
sortiment est dix fois plus com­
plet en cette ligne que ceux 
d'Ottawa combinés.

restaurant.ant ocevrÉ rxs O. La.tr I MOV ILL

roprié taire
gens croyait au talent du poète canadien, 

certaine société le déclarait fai-
langage magique

MAISON SAINT-GEüHGIi MASTICmais une
ble comme législateur. La renommée qu'il 
s’était acquise par les lettres paraissait un 
hoia-d'œuvre dans une chambre légis­
lature. Il y a beaucoup de vénté dans ceci. 
Fréchette lui-même n’en a entrevu la por-

PINCEA JX.
VITRES, etcI102 ET 101 RUE RmKAÜ

Wm. HOWBVins. Liqueurs. Knii-dc-Vie et Cigars imiior 
tés de nrenuer choix. ARTICLES DE PEINTRE EN GENERAL'Kimira et

Edifice IIowe, rue Rideau, et 
rue Cuniberlaud.

ram aux Jugez par vous-mênio en venant nous faire 
1 12 87-83tée que plus tard. Sa place est ailleurs que 

dans les parlements. Qu’avait-il besoin, JOHN JOHNSTON, Propriétaire, jriz à ril.50

....... ...
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